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Notre-Darne du Rosaire avait. dans l'église des
Dominicains une confrérie nombreuse. Le R.

>P. Michel le François y avait fait refleurir, en
1470, cette dévotion. Tous les ans, à la Fte
du Rosaire, on portait dans une procession so-
lennelle, les quinze mystères du Rosaire peints
ou brodés sur de riches étendards.

Il y avait de plus, dans l'établissement des
Jésuites, deux sanctuaires de Marie, IVotre-
Dame de Foi et Notre-Dame de l'Immaculée Con-
ception. La statue de la première faite avec le
bois d'un chêne, dans le tronc duquel avait
été trouvée, en 1609, une statue de la Vierge,
piès de Dinant en Belgique, fut donnée aux
Jésuites, en 1621, et bénite solennelement par
l'évque de Tournay. Elle attira bientôt un
grand concours de peuple, et ce fut bien autre
chose lorsqu'un aveugle y eut recouvré la vue.
Dès lors, la confiance fut sane bornes, et la
vogue du pèlerinage assurée. L'église de
Notre-Dame de l'Immaculée Conception fut la pre-
mière'érigée dans le pays à l'honneur de ce
glorieux privilège de Marie. Toutes les condi-
tions et tous les âges y avaient leur congréga-
tion -aussi nombreuse que fervente ; c'était,
pour les prêtres et les chanoines, les nobles et
les savants, la Congrégation de l'Annonciation;
pour les ouvriers, la Congrégation de la Reine
de tous les Saints ; pour les jeunes gens, la Con-
grégation de la Purification ; pour les adoles-
cents, celle de la Nativité; pour les enfnto,


